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I 11 am ,on li.", T"mputtiqu,. Slug, du numadi",m,', HediD Bouraoui nous livre le fruit de plus de trois decennies de reflexion
sur une myriade de sujets, de la francophonie ades concepts-clefs

de son univers creatif, telle la Mance, la transculture, la creaculture, etc. Il
s'agit d'un livre-carrefour, OU se melent, entre autres, des problematiques
philosophiques, esthetiques, historiques. Compose de dix-sept essais, cet
ouvrage est une invitation amieux cerner 1'reuvre de Bouraoui le poete, le
romancier et l'essayiste.

Ces ecrits sont traverses d'un meme souci : faire 1'eloge de la creation
comme elan liberateur. Lindividu se trouve confronte atravers les ages ala
logique collective qui ne fait qu'entraver sa liberte d'action a tel point
qu'etre libre est un mirage. Se referant au contexte actuel, des
1'introduction, l'accent est mis sur les paradoxes de la globalisation; d'un
cote une volonte d'annihilation des frontieres nationales - voire de la
souverainete - au nom de la sacro-sainte loi du marche et du regne de
1'information, et, de 1'autre, un repli sur soi accentue par un discours
phobique nourri d'egolsme et de soucis securitaires.

En prophete visionnaire (16), le poete est celui qui, par la magie des
mots, s'erige en contre-pouvoir : C'est cette prise de la parole au sein meme
de la folie qui cree la dimension raisonnable necessaire anotre survie (16).
Lobjectif est de miner ce qui entrave la liberte de 1'homme, qui n'est autre
que l'essence disciplinaire de nos societes, en lui revelant une nouvelle faron
d'apprehender l'univers en dehors de tout systeme d'exploitation du sujet. (16).

Toutes les citations figurent dans la meme edition : Hedi Bouraoui,
Transpoetique. Eloge du nomadisme, Montreal, Memoire d'encrier, col.
« Essai », 2005.
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La folie dont il s'agit ici est celle qui s'oppose aux systemes de prohibitions
et de restrictions qui definissent I'homme dans son essence servile. Comme
l'affirme Michel Foucault, l'homme ne commencepas avec la liberte, mais avec
la limite et la ligne de l'inftanchissable (Foucault 131). C'est cet ordre, cette
organisation qui sous-tend l'experience, comme c'est deja demontre depuis
le kantisme2, que scrute Hedi Bouraoui. Lobjectif est d'en reduire la portee,
et faire de la folie, dans un sens proche de celui que lui donne Didier
Erasme, une voie de renouveau et regeneration (Gwynn Watson 333).

Partant du principe que l'imaginaire collectif est porteur de champs
organisateurs du savoir et de ses possibles, le poete visionnaire doit en
cibler les fondations discursives et symboliques pour y discerner ce qui
soutient le statu quo. Seulla folie du poete, comme ouverture sur des lieux
non conquis ni encore soumis par le credo, permet de mettre l'acte createur
a l'abri de l'esprit hegemonique de l' unite syncritique en tant qu'englobant
transcendantal.

Le poete batit des territoires Oll sa de-raison (comme faculte de
deconstruire la raison collective) trouve dans les mots le lieu privilegie pour
fuir le renfermement, l'alienation, le sens commun :

j'ai choisi de vivre dans les mots
Au ca!ur d'alphabets inconnus
La ou les oiseaux chantent
Leur silence immemoriel
Aux quatre coins des cinq continents. (J 1)

Ceci nous mene a parler des rapports du pouvoir normalisateur global
au champ litteraire. C'est le pouvoir metaphorique des contextualisations
propres aux mots, celui qui entretient des na!uds semantiques, etiquettes,
modelisateurs, reiteratifs du meme (Besse 179) que la pure volonte creatrice

2 Ainsi pour Kant : Le principe supreme de tous les jugements synthetiques est donc
que tout objet est soumis aux conditions necessaires de l'unite synthetique du divers
de l'intuition dans une experiencepossible. C'est de cette maniere que des jugements
synthetiques a priori sont possibles, lorsque nous rapportons a une connaissance
experimentale possible en generalles conditions formelles de l'intuition a priori, la
synthese de l'imagination et son unite necessaire dans une aperception
transcendantale, et que nous disons : Les conditions de la possibilite des objets de
l'experience, en general sont en meme temps conditions de la possibilite des objets
de l'experience, et ont de cefait une validite objective dans un jugement synthetique
a priori. (Kant p. 204-205)
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cherche a depasser. Lecriture en mouvement (nomade) echappe a
l'hypothese et au prefigure et se dote de contextes et de figures au gre du
parcours createur, parcours sans destination precise, qui se perd dans l'infini
de la Totalite. 11 n'y a pas de distinction entre le sujet et le chemin, comme
quand le poete espagnol Antonio Machado disait : le chemin se fait en
avanrant. Seull'infini, dans sa beance resorbe le demesure porte en-soi et
offert devant soi, etalant son eclat dans des mots, butin de voyages sans fin3.

Au fil des pages se degage le portrait d'un createur qui ne quemande
pas un statut parmi les hommes, ni ne se plie devant les feudataires de la
culture officielle ou de toute forme de collectivite, ecole ou courant. Chez
Bouroui, le litteraire releve de ce que Jean Bessiere qualifie d'inexplicite
culturel, ce qui est hors d'atteinte des mailles de tout discours normatif, une
qualite incarnee par les mots. Comme le dit bien Nicolas D'Ambrosio :

les mots sont les outils de sa mfation. En artiste patient et habile, il s'efforce

de les utiliser comme des tesselles qui donneront lieu Cl sa mosai'que poetique.

Conscient de l'importance d'adapter sa langue Cl son propre monde interieur,

Bouraoui renonce Cl son emploi standarisepour l'enrichir grace Cl une violence

constante, faite de dt!fis Cl la syntaxe et Cl la communication normative.

(D'Ambrosio 91)

Et c'est cette volonte de toujours avancer vers des territoires inconnus qui
fait de Bouraoui une sorte de meddah, ermite-conteur-poere-troubadour
maghrebin, quelqu'un dont la parole est redoutable par les jeux qu'elle
suppose, puisque c'est cette liberation obscure et centrale de la parole au ca:ur
d'elle-meme, sa fUite incontrolable vers un foyer toujours sans lumiere,
qu'aucune culture ne peut accepter immediatement (Foucault 133).
D'ailleurs, a premiere vue, pour un arabophone, tant le prenom que le
nom de l'homme le predestinent a cette mission. Hedi (ou Hadz) veut dire
guide en arabe (et aussi quiet); il s'agit de l'un des titres du prophete de
l'Islam. Quant au patronyme Bouraoui, il est la conjonction entre bou (en
arabe dialectal maghrebin, pere, mais aussi, celui qui excelle dans un
domaine) et raoui, titre donne a celui qui raconte (au meme titre qu'a celui
qui erigue), qualificatif qui se distingue de qassasse (celui qui raconte des
histoires) ou haki (celui qui relate). Le raoui (du verbe raoua, que l'on peut

3 Reda Benesmaia sort avec la meme conclusion en parlant de la figure du
nomade dans la litterature : « A chaque etape un parcours nouveau. A chaque
style un paysage singulier. Et bient6t, a chaque phrase, une decouverte! »

(Harrington 118)
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traduire par raconter lentement) a un titre doublement preStlgleux; il
raconte des hisroires dont il assure, par son statlit meme, cnSdibilite et
prestige. Le genre d'histoires qui commence par la mention qala a-raoui est
le plus souvent d'essence didactique. La parole du raoui est generatrice de
verites fondamentales4•

Creation et pouvoir normatif

Le createur nomade defie une societe qui ne cesse de sophistiquer ses
mecanismes de surveillance et de contr6le. Son entree en scene nous mene
a. pader des rappons du pouvoir normalisateur global au champ litteraire.

Lauteur nous invite a. questionner la nature de la dichotomie
norme/normale. Selon Franyois Ewald (Ewald 89), le normal ne se definit
que par le sentiment de peur de l'anormal. n faut inculquer la peur si on
veut que la norme soit assimilee sans resistance. La peur derourne l'atten­
tion de la nature de la norme, lui assure sa transcendance, la met hors
d'atteinte de route velleite rationnelle. Elle est la matiere premiere de
l'enceinte symbolique qui fait le groupe, celle-ci consideree dans sa valeur
ontologique collective: sans elle, le dehors envahit le dedans et precipite sa
fin. Par consequent, l'enceinte est principe qui prend corps a. travers les
divers corps sociaux et individuels. Elle investit groupes (professionnels,
confessionnels, intellectuels, politiques) et individus dans tous les aspects
de la vie (vestimentaire, langagiere, ethique, economique, pour ne citer que
ces criteres). D'ou un sentiment de cantonnement : on se definit par
rapport a. I'Aurre, a. partir du rapport qu'il a vis-a.-vis de nous-meme. Dans
l'essai« Creativite-critique: position », Hedi Bouraoui nous invite a. mettre
a. nue les mecanismes du pouvoir a. partir de l'acte creatif. Lexpression la
plus pure de ce pouvoir est ce qu'il qualifie de nombrilisme hexagonal et de
centralisme litteraire, cette enceinte normative qui separe une culture
franyaise puritaine de ce qui est qualifie de marginal, et qui est aussi vaste
que la francophonie, enceinte constituee de la croyance en un centre
detenteur du pouvoir judicatif, en l'occurrence la France metropolitaine, et
nourrie de la phobie de se voir pallue par une presence etrangere. Dans ce
sens, la norme est croyance censee cimenter le groupe, le protegeI' en meme
temps qu'elle le fortifie, telle une muraille constituee du corps meme du
territoire-savoir partage. Elle est identite appartenant a. un temps qui
depasse celui propre a. l'individu, et sa raison d'etre est de mettre a. l'ecart

4 A partir d'un entretien avec l'auteur, nous avons appris que le nom contient la
racine berbere boura, qui veut dire che/ou victorieux.
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ce qui echappe a la limite. Elle agit selon un processus de delimitation,
compartimentation, categorisation, etiquetage en vue de controler.

Lobjectif est de modeler discursivement le territoire, instaurer tout ce
qui assure sa superiorite et faire de l'hexagone un conglomerat imaginaire
Oll chacun retrouve des bouts de references collectives qui servent afortifier
l'ego.

Le nombrilisme hexagonal est celui d'une societe disciplinaire
mecanisme, dont l'objectif est de subjectiver des figures de I'homogeneite,
qui, atravers la diversite des aspects de la vie des hommes, servent de points
d'ancrage aux comportements. Ces faisceaux traversent tous les secteurs de
la societe et immobilisent pour mieux controler. Il y a un semblant de
diversite, mais I'unite est assuree par le modele, en tant que pensee qui
prevaut le vecu. C'est pour cette raison que Foucault condut : quoi
d'honnant si la prison ressemble aux usines, aux ecoles, aux casernes, aux
hOpitaux qui tous ressemblent aux prisons (Foucault 197). La similarite fait
le modele, et, de ce fait, la reduction de l'ecart est le propre de la societe
disciplinaire. La reduction reproduit la structure et lui soumet le
conjoncturel. Le statu quo s'alimente de sediments de cadavres du divers.
Son degre de voracite reflere la nature du controle.

Dans cet essai, la strategie suivie par Hedi Bouraoui consiste en un
certain nombre de questionnements, chacun destine a nous aider a
remonter le chemin menant aux sources du processus d'interpretation­
dissection. Ces questions sont autant de tactiques discursives visant a
baliser les lieux de la pensee, aindividualiser et correler les preoccupations
engendrees par les paradoxes et lacunes propres a un discours a fond
politique, motive tout d'abord par le controle d'autrui, la reproduction des
memes rapports de domination, des memes fictions erigees en moules
artificiels pour des notions comme le vrai ou le beau. Lobjectif du critique
n'est pas de doturer le sens, apporter des reponses definitives, aseptiser,
veiller sut des continuites; au contraire, il s'agit de passer au crible le
conflit, en problematiser la portee, en faire la radiographie, en exposer les
poles dans leur dynamique conjoncturelle. Il s'agit moins de prendre le
contre-pied de theses que d'edifier un nouvel ordre de pensee. La preuve
en est que le nombrilisme hexagonal se voit reserver le meme traitement
qu'une symptomatologie d'indigestions chroniques. En realite, le refus et
la subversion de la marge fortifient ce centre puritain, cette police de style,
en agissant en putgatif. Ainsi les revolutions qui accompagnent l'histoire de
la francophonie secouent tout d'abord les bases de l'ordre culturel impose
aux colonises, en meme temps qu'elles constituent autant d'implosions et
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d'explosions conduisant ades metamorphoses, al'avenement de nouvelles
pratiques discursives, de nouveaux canons, conduites et valeurs.

En dejouant 1'immobilisme, la langue fran<;:aise ne cesse de se redefinir
par rapport ala marge. Cette permanente negociation de la norme et du
normal ne fait qu'enrichir le fran<;:ais d'un nouvel apport culturel et
historique, d'un nouveau pouvoir mitaphorique et syntaxique, de nouvelles
valeurs culturelles (21).

Paradoxalement, 1'independance fait nahre chez l'ex-colonise le
consentement; il n'est plus sous l'empire de cette peur generatrice de
resistance : c'est l'etape post-traumatique Oll la norme se metamorphose
pour prendre un visage plus acceptable. Maintenant, le pouvoir trouve un
lieu privilegie dans les circuits de production de la pensee (production et
circulation du livre, entre autres).

C'est apartir du rapport al'objet que se determine la representation de
soi et des autres. Pour identifier la strategie dans laquelle celle-ci s'inscrit, il
faut identifier le lieu propre au regard jete sur l'objet. Au lieu de divorcer
avec le nombrilisme, les litteratures (non hexagonales) d'expression fran<;:aise
tombent, selon Bouraoui, dans les ghettos du regionalisme. De ce fait, sa
critique ne cible pas seulement la mentalite metropolitaine dans une
certaine periode historique. Le Nous national dote le discours de mobiles
surtour doxologiques. Le plus souvent ce qui etait considere comme
peripherie cherche ainstaurer un discours privilegie, donc une hierarchie,
cherchant ainsi a reproduire ce qu'elle reproche a 1'hexagone. Tour est
relatif, mais une chose est sure : le pouvoir se reproduit grace a ce que
Nietzsche qualifie d'instinct gregaire (encore une fois c'est le nomade qui
parle). Cet instinct enfante l'emblematique national.

Dans cette dynamique, les mots servent de marqueurs du pouvoir; ils
sont au cceur de toutes les strategies de reproduction sociale. Le mot
contient les ingredients de sa propre aurorite.

A cette situation, il ne faut opposer que pluralite et heterogeneite pour
assurer plasticite et indeterminisme. I..:heterogene et le divers assurent le
depassement des dualites et des conflits, grace a l~ soif ontologique
d'avancer en assumant une identite plurielle. D'oll la fascination par
l'orignal, cette figure de la parfaite fusion entre 1'Un et le Divers:

En ce qui concerne la creation, il me fallait trouver une mhaphore qui

contienne la diversite incarnee dans l'unicite. D'ou l'ecrivain orignalitaire,

car l'orignalpossede le mufle d'un chameau, le bois plat du daim, les
jambes du cerf Son poil est mele de gris, de blanc, de rouge, de noir;
sa course est rapide. 11 lit et il tait l'orig-i-ne. (155)
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Le pouvoir de l'orignal reside dans son habilite amarier les contraires
inscrits dans son etre grace asa course rapide. Lavancee camouffle et
donne grace al'atypique. Elle a la meme valeur que le courant pour la
riviere, qui lui donne une existence, lui permet de charrier ses eaux et
heberger la vie.

A notre avis, la figure de l'ecrivain orignalitaire n'est pas une emanation
du rhizome, surtout a partir de la conception que lui donee Edouard
Glissant (inspire de Deleuze et Guattari), en voyant dans 1'identite une
racine avanrant vers d'autres racines. Bouraoui adhere a1'idee d'une identite
dynamique, mais asa maniere; il ne s'agit pas pour les racines d'avancer
mais de contenir, l'orignal n'avance pas vers le chameau ou le daim ou le
cerf, il est lui-meme, tout en etant chameau, daim et cerf. En meme temps,
il ne faut pas non plus croire que chez Bouraoui l'ecrivain est un etre qui a
divorce avec ses origines au nom de 1'hybridite; al'instar de l'orignal, il n'a
pas besoin de crier haut son identite : un orignal ne peut etre saharien du
simple fait d'avoir le mufle d'un chameau, une evidence qu'il n'a pas besoin
de demontrer. Lidentite du createur, grace ala maturite et la sagesse propres
au nomade, n'a pas besoin de haut-parleurs : illit et il tait l'orig-i-ne.

La creation comme acte liberateur

La demarche bouraouienne consiste a scruter ce qui dans ces memes
appareils d'un discours hegemonique inspire ala contestation, contestation
qui ne s'inscrit pas dans une strategie de renversement, mais plut6t dans
une revitalisation des configurations du champ du savoir. C'est le penser
autrement qui motive une demarche totalement indifferente aux besoins de
calculer, classifier, peser. Lobjectif est de cerner la Totalite, non les parties,
pour rejoindre les etendues infinies auxquelles seule 1'inspiration ala liberte
absolue peut conduire. Georges Bataille a developpe une theorie proche a
celle de Bouraoui basee sur la notion d' energie universelle. Elle part de 1'idee
que la source de toute energie est le soleil et que celui-ci echappe au
domaine de l'economie, qui n'est que pure fruit de la subjectivite humaine,
car le rayonnement du soleil se distingue par un caractere unilateral.' il se perd
sans compter, sans contrepartie (Bataille 10). Le sens de l'univers est
absolument etranger atoute explication utilitariste. Au lieu de mesures de
l'energie, Georges Bataille prefere parler de mouvement, retardation,
croissance, explosion, perte. 11 s'agit d'une vision dynamique non finaliste,
tout a fait indifferente a la limite, l'enlisement et le possible. Ce
mouvement n'a de visage que celui que lui donne le foisonnement des
formes qui font 1'universel. Le poete nomade, apparente chez Bouraoui a
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la resistance devant l'ordre alienant du commun et de 1'usuel, source d'une
esthetique de l'absolu, etranger a route economie, est le seul a pouvoir aider
a porter 1'humain aux cimes du supra-rationnel. Il defie tout ce qui
cantonne, est friand d'infini, d'espaces etendus a perte de vue.

Bouraoui n'epargne pas les grandes dichotomies erigees par la tyrannie
du logos, surtout celles qui investissent le faire litteraire, notamment
1'opposition entre createur et critique. Cette preoccupation ne date pas
d'hier j deja dans La strategie critiqueS, la mission premiere est d'examiner
le cote fallacieux des cloisons separant critique et creation, leurs
antecedents epistemologiques, les motifs derriere les theorisations qui les
legitiment, et de montrer que, a cause de cette repartition de taches, le
critique veut soumettre le processus creatif a une rationalite propre a une
ecole de pensee donnee, celle-ci etant liee a une certaine image de la figure
supreme dans la pyramide de la production : le lecteur, un etre fait de
presupposes, d'images, d'attentes. Et, c'est au nom de ces memes tendances
idollitrisantes que l'elan createur se voit musele, et entoure d'enceintes,
constituees des figures d'une sorte d'autorite inquisitoire qui habite les
maillons de la chalne de production-consommation du livre, maisons
d'edition en tete, et aussi par les schemes reductrice d'interpretation qui
agissent sur un savoir dont le pouvoir est delegue.

Partant de ce constat, la question qui se pose est de savoir si le createur
est un esseule ou bien un solitaire:

L'ecriture ne m'isole pas. j'entre dans le cirque des rencontres, ces signes qui

fabriquent notre realite tangible vernie par un imaginaire plus ou moins

developpe. Souvent cette compagnie que j'ai choisie moi-meme m'epuise.

le sors de son enchafnement pour aller gouter la solitude des Joules. (159)

C'est l'eremos d'Epicterus qui parle, 1'esseule, celui que le commerce des
hommes ne met pas a l'aise, celui oblige d'entrer dans le cirque des rencontres
et de gouter Cl la solitude des JOules. Cet esseule est aussi un solitaire, il peut
dialoguer avec soi, creer, comme un monos (un solitaire absolument
independant)6, hors atteinte de cet imaginaireplus ou moins developpe, boule
que ne veut trainer le nomade et qui pourtant ne cesse de le poursuivre,
l'ecriture relevant d'un rapport dialogique OU le lecteur est partenaire.
Conscient de cet ecart avec les autres, Bouraoui n'exige pas que la lecture
de son a:uvre soit un enchafnement soutenu, que ses textes relevent d'une

5 The Critical Strategy, Toronto: ECW Press, 1983, 146 p.
6 A propos de la distinction solitaire/esseule, voir Arendt p. 476.
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constitution aux topos et topoi's convenus, mais une territorialite dont la
perception doit etre inscrite dans I'etant, dans le mouvement qui l'habite
et qui s'offre au moment de la lecture. Lire ne reieve pas d'un pacte, plut6t
d'un elan:

eet echange peut ne durer que le temps de la lecture : le lecteur de mon
livre bute sur cette place qu'il m'attribue et que je n'occupe que dans
son esprit, le temps de la lecture. Des qu'il s'arrhe de me lire, il sort
de mon monde et je disparais. (161)

Le createur est pour la communication, mais en tant que transfert qui
permet de sortir d'une logique reflexive afin de rendre illicites les ambi­
gU'ites monologiques, reduire les conflits residuels et indissociables a la
solitude et au silence, reconcilier son dire avec les normes communica­
tionnelles pour en faire, au moins le temps de la lecture, un lieu de partage
avec autrui des memes elans liberateurs.

Ces memes elans traversent le discours dans tous les sens et font
qu'outre sa dimension pragmatique (il ne faut pas oublier que tout discours
est destine aagir sur autrui) soit explicite l'imperatif d'en assurer l'hetero­
geneite en creant de nouveaux mots et concepts, en les assemblant au­
trement pour en faire un « corps figure» (Bess 198).

Bouraoui veut liberer l'reuvre du poids de l'imaginaire collectif en
deconstruisant fictions historiques et prejuges afin d'assurer sa specificite a
l'action creative. Partant du fait que les mots sont des expressions metapho­
riques du pouvoir, il n'y a qu'une solution: eviter les systematisations en
dotant le discours d'un pouvoir heuristique al'extreme, inventer des mots
qui font exploser les cl6tures semiotiques et semantiques, decomposer,
produire des discontinuites. Ce n'est que par une heuristique absolue que
le createur peut echapper au pouvoir symbolisant et ases categorisations.

Ce qui est valable pour la production des mots I'est aussi pour leur
interpretation; au nom de celle-ci est mis du plomb dans les jambes de
mots; l'equivoque rhetorique et mytonymique (assainissementdu sens pour
le soumettre a la sphere de la lecture) repond au besoin d'amplifier les
delimitations semantiques pour reduire les libertes, ces libertes, synonymes
du champ du propre souvent lui-meme synonyme de l'indicible,
s'evanouissent dans les moules de la conceptualisation.
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